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En quelques jours, le mouvement a 
attiré des millions d’abonnés sur les réseaux 
sociaux. Beaucoup sont descendus dans les 
rues, à travers le pays, pour demander des 
comptes aux dirigeants. Après leurs études, 

les jeunes, sans emploi et décou-
ragés, veulent se faire entendre de 
manière pacifi que et non violente. 
Jusqu’à présent, les autorités font 
la sourde oreille et n’apportent pas 
de réponse claire à ce malaise gran-
dissant. Le mouvement continue 
de se répandre. Leur cri sera-t-il 
entendu ? Seul l’avenir nous le dira.

Nos projets sont eux aussi 
régulièrement confrontés à la cor-
ruption et à l’injustice. Chaque fois 
que c’est possible, nous essayons 
d’intervenir. Récemment, le projet 
de Dugawar a fermement pris la 
défense de parents injustement 
traités par les autorités. Voici les 
dernières nouvelles de Dugawar.

CJP  : un mouvement 
de la génération Z

En mai 2026, une déclaration 
du président de la Cour suprême de 
l’Inde, Surya Kant, comparant les 
jeunes sans emploi à des « cafards », 
a provoqué de vives réactions dans 
tout le pays. Beaucoup de jeunes 
Indiens, déjà découragés par les 
fuites de questions d’examen et 
l’incertitude concernant leur avenir, 
se sont sentis profondément blessés.

Le lendemain de la déclaration, 
Abhijeet Dipke, un jeune Indien vi-
vant à l’étranger, a lancé en ligne un 
mouvement satirique qu’il a appelé 
le « Cockroach Janta Party » (Parti du 
peuple des cafards). Son slogan ? « La 
voix des paresseux et des sans-emploi ». Ce qui 
avait commencé comme une initiative sarcas-
tique est rapidement devenu le symbole de la 
frustration ressentie par les jeunes.

LaLaL pplaaaininintetetete ddéposéeéee ppparar PrPriyiyannankaka,, Brijessssshhhh,
NiNitutt eeett tu KKaKaK ncn hann aa ssececououéé l’’adadmiminnnistraa-
tiion et t t pepepeppp rmrmis de e fafairi e e écéclalatet r laa vvérité.éé..é.

LLeLeLLLL ss ininininquququququq iéééééttttutudes des jjeeejeunununnesesess  
dddeded viviviviiienenenneneen ntnttntnnt de plus eeennn plplplpluusususus llleseses 
innnnququququq iéiéiéiétututudededesssss de familleleeeesss enenenenee titit èrèrresesesess.
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organisées et ont porté plainte auprès des 
autorités. La démarche n’a pas été facile. 
Certains fonctionnaires étaient réticents à les 
écouter, d’autres se sont même montrés gros-
siers… Elles ont malgré tout persévéré et leur 
plainte est fi nalement arrivée jusqu’au District 
Magistrate (responsable de province) et au 
département de l’éducation. Les admissions 
dépendant du « Right to Education » ont été 
temporairement suspendues et une enquête 
offi cielle a été ouverte.

Dans les jours qui ont suivi, des équipes 
d’enquête sont venues visiter l’école Saint-
Antoine de Dugawar. Nous les avons vive-
ment encouragées à ne pas se limiter aux 
documents, mais à rencontrer les familles 
en personne. Nous avons accompagné les 
fonctionnaires, de village en village. Les 
nombreuses incohérences sont apparues au 
grand jour et les situations des familles se 
sont révélées très différentes de ce que les 
documents laissaient penser.

Parmi les situations découvertes pendant 
l’enquête, l’une semblait presque sortie d’un 
fi lm comique. Un chef de village, soupçonné 
d’avoir payé des intermédiaires pour obtenir 
une place pour son fi ls, ne s’attendait pas à 
recevoir la visite des inspecteurs. Prévenu 
de leur arrivée, il les a conduits non pas à sa 
vraie maison, mais vers une hutte située dans 
un champ, en demandant à son épouse de 
se présenter comme une pauvre villageoise.

Quand le système abandonne 
les plus défavorisés

En Inde, la loi sur le droit à l’éducation 
(Right to Education Act — RTE) prévoit que 
25 % des places dans certaines écoles soient 
réservées aux enfants issus de familles défa-
vorisées vivant à proximité. Cette loi doit 
permettre à des enfants de familles à faible 
revenu d’accéder gratuitement à une éduca-
tion de qualité. Depuis plusieurs années, nos 
écoles Saint-Antoine identifi ent, dans le cadre 
de cette réglementation, les enfants éligibles, 
en particulier les fi lles des villages voisins.

Cette année, l’école Saint-Antoine de 
Dugawar a reçu des autorités une liste de 
40 enfants sélectionnés. Lorsque nous avons 
examiné cette liste, nous avons été stupéfaits 
de constater qu’aucun des enfants que nous 
avions identifi és ne fi gurait sur la liste, alors 
que beaucoup d’enfants de la liste ne rem-
plissaient pas les critères donnant droit à une 
scolarité gratuite.

En recoupant plusieurs témoignages, 
nous avons appris qu’un intermédiaire avait 
demandé de l’argent à certaines familles en 
leur proposant d’obtenir une place au moyen 
de documents douteux. Priyanka, Brijesh, 
Nitu et Kanchan, quatre mamans du village 
de Dugawar, ont alors décidé d’agir. 

Malgré leur peu d’habitude des dé-
marches administratives, elles se sont 

(asbl 2920/2001, entr. 0474.050.084)

CCette anaa née, aucunu  enfnfananananant t tt tt nenenen bbénénéfiéfié  -
ciccc ere a de la looi sur le droitit à l’éédud cacatitionon 
dadans la rérégig on. Le programme aa éétété 
sususpppendu àà cause de la ccoro rupttpp ioon.n.
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Les inspecteurs ont rapi-
dement compris que quelque 
chose n’allait pas. Ils sont fi -
nalement arrivés à la véritable 
résidence du chef de village, 
où l’attitude de la famille a 
confirmé les incohérences 
déjà constatées.

Cet événement a choqué 
l’administration. Pendant que 
l’enquête était en cours, deux 
fonctionnaires se sont enfuis 
de leurs bureaux. Toutes les 
admissions obtenues illé-
galement ont été annulées. 
Cette affaire montre combien l’information 
et l’accompagnement peuvent aider. Lorsque 
les familles connaissent leurs droits, se sou-
tiennent et osent parler, il est possible de faire 
reculer un système injuste.

Énergie solaire : une 
promesse tenue à Dugawar
L’année dernière, nous vous avions parlé 

des diffi cultés rencontrées par l’école Saint-
Antoine de Dugawar pendant les mois les plus 
chauds. Les coupures fréquentes de courant 
signifi aient des classes sans ventilateurs et 
donc des conditions diffi ciles, tant pour les 

élèves que pour les 
enseignants.

Maintenant, 
une importante 
instal lat ion de 
panneaux solaires 
totalisant 60 kW a 

été installée. Le système est soutenu par des 
batteries et par le réseau public d’électricité 
lorsqu’il fonctionne. Cela signifi e que les 
ventilateurs, les lampes et les ordinateurs 
peuvent fonctionner, même pendant les nom-
breuses coupures de courant du réseau.

Ce projet représente un investissement 
important, mais en plus d’offrir un environ-
nement d’apprentissage plus confortable, il 
permettra de réduire à long terme les coûts 
d’électricité. Dans une région où la chaleur 
estivale peut être beaucoup plus forte que 
l’épisode de chaleur que nous venons de 
connaître en Belgique, ce n’est pas un luxe, 
mais une véritable nécessité pour les enfants. 
Chaque année semble devenir plus chaude 
que la précédente, et cette année, dès mai, la 
chaleur était devenue insupportable. Le gou-
vernement a décrété la fermeture des écoles 
pour les vacances d’été plus tôt que prévu.

L’ancien système de 6 kW a trouvé une 
nouvelle utilité. Il a été installé à l’école Saint-
Antoine de Jadwar.

http://www.oeuvredespains.org

Alorororors sss quququq e eee lelelees s étététététésésésésésésé ddddddddeveveveveveeve ieieiieieieennnnenenenent de plus 
enenenene ppppplulululul s ssss chchhchc auuuudsdsdsdd , une source sssstatatattablblblee e 
d’d’dddd éléléléléleececece trtrriciccitititééé é étététéé aiaiaiaitttt ddedeevenuuee une nééceessssiti é.é.

Le soleil au travail pour apporter de meilleures conditions 
d’appprp entissagggge aux 2.250 élèves de l’école Saint-Antoine.
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Des femmes se construisent 
un avenir meilleur

Au fi l des années, nos formations ont aidé 
de nombreuses villageoises à s’émanciper. 
Après avoir acquis de nouvelles compétences, 
elles contractent des prêts et se lancent dans 
de petites activités qui apportent un revenu 
supplémentaire à leur famille. 

À Jadwar, pendant les vacances sco-
laires, le campus de l’école Saint-Antoine est 
devenu un lieu d’activité pour nos formations. 
Une formation à la fabrication de bijoux 
fantaisie est en cours. 35 participantes ont 
été sélectionnées dans différents groupes 
d’entraide (Self Help Groups — SHG). Dans 
le cadre de cette formation, les femmes vi-
sitent notamment des marchés locaux pour 
découvrir de nouvelles possibilités de petits 
commerces et apprendre à gérer une petite 
activité.

La formation est organisée en collabo-
ration avec le RSETI (Rural Self-Employment 
Training Institute), une organisation soutenue 
par les banques locales en partenariat avec 
le gouvernement indien. À Dugawar, nous 
travaillons avec RSETI depuis près de vingt 
ans. Présents dans chaque district, les RSETI 
offrent des formations pratiques aux jeunes 
et aux femmes des villages, en particulier à 
celles qui sont issues de milieux défavorisés.

Au-delà des compétences tech-
niques et de l’aspect économique, 
ces formations développent aussi la 
confi ance en soi, le sens des respon-
sabilités et l’esprit d’entreprise. Grâce 
à cette expérience, de nombreuses 
femmes font un premier pas vers plus 
de confi ance, plus de revenus et un 
avenir plus sûr pour leur famille.

UnUnUnUUnUnUn vvvvvvoyoyoyyoyagagagagage e e aua -dddelele à à du 
vivivvillllll agagagagagagee ee : : :: déddddécococoouvririrr dede 
nonouuvuvuvvvelelele leleleeles ssss popopop ssibilités…
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